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rACHfiS-THUM£SNXL 

FORMATION   DE   LA   LISTE   ELECTORAL*.   19^1. 
-   Lé maiie de 1» commune d# Fâenes.-Tnuin<= 
taYIOtê  ses   cOnCltor»Os   i   vérifier   KX»   inscription 
«57%- Hste ~*t*ew«rte   *a-to   iarrrler   an   4 "lé- 
vrier  J9S1. 

Le*, uurcato de I» Mairie sont ouverts tous les 
Jours de olfliures & TOldl e* de « k'17 heures le 
dimanche, de  10 a il ■ heures. 

Le 4 février. les bureaux restèrent ouverts jui- 
«ju'a miiiuit. 
■i.. .     . e>m ' ■■■ ■  i -». 

DUNKERQUE 
JECNE FILOU — Un nommé Brunct. coasseur. 

aw ourlet de la gare, a et* arrêté .--ous l'inculpa- 
tion (Je vol dune somme ne 2-0 franrs euinmis au 
siréjudice d'un garçon de eaié du morne étatili-sse- 
Speut La mère dî ce jeune tnoa. Marie Uupujdu- 
'Bn, a été arrêtée pour compile tté. D'après ,r*a- 
«uéte. c'est elle qui excitait ses enlants. dont l alnê 
«ti  >t«M en prison-, a voler. 

-HA«BON AMERICAIN. — La cargaison de 
Chai-oon américain (5.S00 tonneaux) ;tPiX>rté par 
le tiipsur danois « Lilj*«alch ». et wwla an prix 
de »o Ir }a tonne. «» >*ente publique, aux aima- 
t«!»:s de  ee  nawire.  est  part.©  a   Stockholm. 

- Le iiu**uv laponais « Texas M*ru » ei>i arrivé 
Oe BfJtJmoro a»«e W^» ds 10.000 tonneaux de char- 
Kn américain, oue la Société Fluviale « La 
Sairta • fait charger en hélandres. lesquelles 
Iront  s'amarrer  canal   de  Mardyck. 

M X MARINS DU COMMERCE, — Dix mé- 
eaiiles «d'honneur aux marins du commerce ont 
été déierfees pour le quartier do Uunkerqw ; 
W,iO l'3nl éW pour GraveUrie*. 

F       f 

Le Médium 
à l'Hippodrome 

On annotée que le célèbre professeur Bénévc* 
va donner, accompagné dé ses mystérieux oqlla- 
tKïi-tttems. l'ilhisionuiâte Hobertsop et la vision- 
naire Lucite, ime série de représenta ions îanlas- 
ticju«s, à TUipàodio.uc, ru#.Nieo£s-Lebianc a 
partir du jeudi 2? janvier au 6 Février mclus, 
tous .tes soirs, à 8 h. 30, et en matm.ee, les di- 
l)inn<:lies et- jeudis, à 2 h. 30. •   • 

BËNKYOL nous  amène cette   année un spec- 

Tbéâires, Cinémas & Concerts 
Théâtre municipal 

Aujourd'hui. ma«'i. à » heures, nnépulsaible 
Succès i No» Notiviaux Riche», par le Caveau 
«llois, 
- Jeudi, «restitua à LUle. de U atarealne de 

l'ËtcouaHo opérette en -rois actes de Mouexy-Lou. 
«us que de M, Moreau-Fefvre. 
^Trois heures de <oa rire que personne ne voudra 
Bramquer. 

— Sgn*edi, réapparition, a l'ai&cbe de Mirsiiis. 
B&ppeums aue la location (powp la  «  deubrtéœae   . 

tle La aeuetit» cf Argue, est ouwerte lès a présent. 
lies pièces ^'enlèvent. Il sera prudent de s y pren- 
»u«i en temps... 

on. 
Tappel'e à Londres, ussisté de là. cliarmante es- 
clnve areçque. ANOROS, produira, ^ur la pre- 
mière fois dens noa-e ville, ses illusions a grand 
spectacle, dans son décor personnel, au milieu 
d'une mise en scène grandiose. On neut affir- 
mer sans crainte que jamais a Lille un numéro 
niauique -de telle importance n'a encore été pré- 
senté. Tout le monde voudra voir et interroger 
Ll C.lLfc. ia pi-odigieuse visionnaire. Tant qu à 
BENEVOL. en plus des expériences sensationnel- 
nelles de domination de ia volonté sur les spec- 
tateurs consentants, il nous présentera deux 
expériences médianimjques étranges au milieu 
d'une   foule   d'autres. 

La location sera cuverie à {'Hippodrome pour 
tes ren'ésentatlons de Bénévol. à partir de ieutu 
27 janvier, de 10 h. à 12 h., et de 2 à 4 h. 

Demain tes. détails complets  du spectacle. 

rta 

MM* 
Réunion de tous les ouvriers des transports, 

jeudi a? &m*ar **v« « *»• *> &* «>»** * ItinJon 
OVdie'du four': "Salaires."— C." ù. T. et cômp- 

le-rendo du dernier Congrès da la Fédération 
des B<*SV «« Docks. ,    - 

Cônâours assuré <hi cftnjaratî'e fn-anajif u., 
sécrétai.^ de la sub^ivi^^la^nç^. ^ 

SYNDICAT  l>ES  PLAFO?*NEL'RS,   PLATRIEflS. 
ClMIiNTIERS    (MANŒLVHES1   ET   PARTIES 

sa 

;/■ 

SIMILAIRES 
Assemblé* générale le jeudi 87 janvier, a 

18 h. 90, rue des Sarraztns, 96. 
Ordre du jour : 1. Barème de salaires. — S- 

CompfeS-rendus divers. — 3, Questions des U*- 
vaux, etc. —.Divers.      ' . 

Les camarades sont priés dose mettre en règle 
pour ladite assemblée, au sujet des cotisations. 
Le devoir de tous syndiqués ou non est d'assis- 
ter aux réunions» pour présenter teur désidôi'ata* 

Le   secrétaire    :   AUSSOLÏRD. 

HaJlcots^l tr.. 1.26 et 1.50 le kilo. — jffioux 0,50 
et 1 tr. pièce. — Choax rouges, 0,75, -iChoux-teur. 
ait. ~ Choux de «wnwtte». % tr.«» *•»•■ -. 
f fç. le v«o, — .BuKuHt e»«ejT, î.Jd;le qy 
Gâteaux BiilT 0.80 le quart. — Amidon. -2 
livre. — Caté. 5 tr la livre. — Chicorée. 0,80 la 
livre- ~ QnooeUt» o,eo ie. .quart. -. Coneuire, au 
le kilo. — ïéeute. o,i)o i* paquet. — sardines. 

Notre Service 

THDVnÇE DE L ur».on 
  TOUS LES JOURS  A 7 HEURES i/a  > 

i : :   DIMANCHE, JEUDI ET FETES   j : : 

MATINEES A a h. *fr   --   SOIREES A 7 H- i/a 

j Omnia Pathé ^ 
EUE ESéUERMOISE et EUE DE PAS 

Tous les soirs, Représentation à 8 h. —Tous 
le» jours (sauf Je vendredi), Matinée à 3 h. i/a. 

ç= 

J,a Vie Ouvrière 
1 verte le mardi 25 et mercredi 26 courant de Z 
\ à 6 heures à la Bourse du Travail. 186 bis, rue 
i de Paris.- Lu Commission. 

fcouâ raippelons* aux camarades syndiqués, que MERCREDI 

Dsns le Textiie 
AVIS TRES EMPORTANT 

V demi**"" délai pour l'envoi, des candidatures 
Six renouvellements, partiels des Commissions 
Âtiminrétrative et de Contrôle, est fixé an nicr- 
credi au soir, 26 janvier, afin de pouvoir dès 
ieudi .matin, porter tes noms .des candidats a 
Flmprimeric, pour «.voir les bulletins ,.de vote 

*ts pour rassemblée générale du danancho 
% janvier, A 3 h. 30. „».„  ^„ 
Conditions requise» pour être membre des 

Commissions Adminislra*»v» ou de Contrôle . 
Etre syndiqué depuis vin an au moins, ôtne âge. 
ri* 21 ans et jouir de ses droits omis. le» feu* 
tics d* nalienalité française âgées 4e 2,> ans 
Secvenî «gak-ment faire partie de la ceinnussio» 

Vu'^uWQrtaiice des questions Ik discuter, tous 
les membres de la Commission AdmuiuiUauvc, 
©opt priéa «èU-e, iM'é«ent$s mercredi, à la i». 

SWéasçs. ^ seçrélBire : A. bAUCHE. 
. p .g -^ A titre d'indication, dans la sous- 

Cdmmfe.«*>n lecnnique. do la iilature de cplon, i 
des 2 membres sorTants ne se «epresente pas. 
Dans la. sous-Commissjon technique de Ussages, 
«les 3 membres sortants. 1 m se représente pas, 
Dens la,-sous-Commission des fiMenes, apprêts, 
blanchisseries, le camarade sortant ne se rçpie- 
Kepie pas. Dans la Commission de Contrôle, i 
membres soriants ne ss roprésenlent pas. Dono 
«tans ces catégories il est nécessaire qU3 des 
candidats so  présentent. 

Dans là Boulangerie 
t,A DESOLATION DES HEUEES DE TBAVAH, 

\ la suite ti'une entrevue enlrc délégués-p»- 
fcenaux et dêiéguA; onvrâers en piés«nce de 
M Boulin, inspecteur du Travail, un accord est 
!f.\J?ven*e-â propos de l'apptsc^tson de la loi 
du 18 mw* lSïosufl le travnude nml dans les 

»ng£; à la suit» de cet accord, la deci- 
. m*?v&Ât de prendre M. te Préiet du Nord 

SYNDICAT DES EMPLOYES ET OUVEIERS 
DES TRAMWAYS DE Ltt-LE-ROUBAIX- 
TOIECOING (Mongy) ET LEURS BAN- 
LIEUES   (Section   da   Lille). 

Camarades, la commission syndicale orga- 
nise deux grandes assemblées générales le 
mercredi 36 janvier, à. S heures du matin poul- 
ies équipes Je nuitet à. 6 heures du «oir pour 
les équipes de jour, salle de ia Bourse du 
Travail^  186 bis, rue de  Pari*. 

Ordre du jour: « 1. iNos revendications en 
cours pour les ouvriers et manœuvres des ate- 
liers, remises et voies et le personnel du mou- 
vement ; a. l'ouverture du magasin syndical : 
les dernières explications concernant son fonc- 
tionnement ; S. la situation de nos camarades 
de Roubaix-Tourcoing (Mongy) ; A. étude de 
la situation concernant l'organisation du. cnô- 
niage ; 5. protestation contre le jugement con' 
nant la C. G. T. à la dissolution. » 

Pour Sa Commission et par ordre, 

Le Secrétaire administratif : C. BARATTE* 

SYNDICAT DES CHARPENTIERS MENUISIERS 

Assemblée générale le mercredi 86 courant au 
siège 180 bis. *ue de Paris, à la Bourse du Tra- 
vail {petite salle), à 6 heures et demie du sc*r. 

Prière aux camarades, n'étant pas à jowo de 
cotisations de se mettre en règle pour l'assem- 
blée   générale. 

Vu t-ordre du jour, tous se feront un devoir 
d'y assister. m 

Le secrétaire : A. PLANQUE, 

SYNDICAT DES PBESSEURS ET PEESSEUSES 
EN CONFECTIONS DE LILLE ET ENVIEONS 

Les membres de celle organisation sont priés 
d'assister à leur réunion générale, laquelle 
aura Heu mercredi 26 courant, à 6 heures  i,/a 

Bourse du" Travail^ LUle^ bt"«t £ 
Paris. 

Ordre du jour; «« Procès-verbaux ; correspon 

PARTI SOCIALISTE (S, F, 1,0.) 
Deux réunions socialistes 

Dimanche, la Journée fut ' marquée par «eux 
importantes réunions socialistes dans la banlieue 
de   Dunkerque. 

A ROSENDAEL 

Le matin, la section était réunie sons la prési- 
dence de Charles Valentln. qui proposa l'adhésion 
au .vieux Parti Socialiste. Serjçw Favier et Ban- 
quet combattirent- «et*e pT»eog;t<ew et payèrent 
e» faveuii de i^dhéslon à l'internationale commu- 
niste. . 

29 »oix se comptèrent en faveur Çu Parti socia- 
tlstie -.  23 daiie l'autre sehs 

Après un apr>el de Cliarles Vatentin. la section 
reprit ses traivaux et on n-enre«istra que onze dé- 
missions, dont les auteurs fondent, une section 
communiste. Lçs autres ont nomme leurs ueie«ues 

- au Congrès de Line, le 30 courant. 

A   OOUDEEEEQUE-BEANCHE 
L'après-midi, 'le Congrès d*airondissenient était 

réu-nt à Cbudekerque. sou» la (présidence dlngh-rls, 
tieaaté délégué à cet effetuar la Fédération assisté 
dVGustave Fontaine, .maire, et de Chartes Valen- 
tin. Le maire de saint PoLXuciaa lambout, s était 
fait excuser. ,    ,       ^     ,        .     _.„ 

Lou's Louis dit la raison de la réunion du Cco- 
grés. Puis en entend tn^hels dans un exposé de 
la situation Après une intervention de Gittfnger, 
conseiller municipal de Salnt-Pol. et un discours 
de Charles Vaâentiii l'assemblée rote une motion 
da Gustave Fontaine, affirmant.- 1* fidélité du 
groupe sa vieux Partj. socialiste. 

Enfin. Charles Valenttn demande un ordre, du 
Jour de confianoe et de symoathle a la C. G. T. e» 
de protestation contre sa dissolution. L'assemlilée 
donne la «auttion de son vote a cette proposition. 

Fédération te Jeunesses Socialistes 
Communistes de Francs 

* ion que .vient de p 

* U°scraCpermis de déroger aux dispositions de 

*ff Le'temps pendant îeqnei les foiars seront en 

rëparajmi prêc'éammt   les   fêtes _sui- 
■«utes ': Jour tffrAn, MwWiras: Mi-t-arcme. 
iSitecôte, Pâques, Ascension, 14 juillet, Assomp- 
tion, Braderie, TÔussatfit M Noël, plus quatre 
leurs au choix des intéressés. , 

A BAUVIN 
AVIS  AUX  OUVRIERS MINEURS 

Di=; cartes et timbres pour 1021 sont à la dis- 
toosi ion des-syndiqués. . ,. 
*^~- Une réunion de tous les ouvriers aura lieu 
le dinxanclie 30 ianvier, A 11 h. du matin, salle 
Sion Wicart, à Bauvin. .       m,,IFT 

Orateurs  : les ntoyens CAR AU et TOLLl.l. 
.Tous lés ouvriers sont  priés  dy assister. 

g: Convocations :: 
AUJOURD'HUI 

CHAMBRE   SYNDICALE   DES   COUPEURS 
.      KN CONFECTION DE LILLE ET ENVIRONS 

aujourd'hui mardi, à 5 heures du soir, réunion 
Be la Commission et des syndics de maisons. 
Présence indispensable de tous les intéresses a 
la  Bourse du   Travail,   (Petite   salle). 

—' Vendredi 28 janvier, à 6 heures du soir, 
jferande salle do la Bourse du Travail,' rue de 
Paris, 186 bis, assemblée générale extraordinai- 
t«. Renouvellement de la Commission. Présence 
Hie tous les coupeurs pour l'élection. 

Pour la Commission, 
î A- CQUROUBLE. secrétaire  généra». 

AUX OUVRIEHES EN CONFECTIONS 
Les ouvrières n'étant pas encore en possession 

Bs leur carte nour l'année 1921 sont priées de 
fcenir la rotirer à la permanence rui -sera ou- 

dànce ; distribution circulaire ; cotisations ; re- 
nouvellement des commissions administrative 
et de contrôle ; lecture du rapport moral et 
financier de la commission de contrôle ; de la 
solidarité : compte-rendu de la réunion inter- 
syndicale de l'Habillement; rapports des délé- 
gués : a) au Congrès extraordinaire de l'Union 
départementale des Syndicats ouvriers du 
Kord ; b)  à la réunion de la Fédération locale 
(Bourse du Travail  de Lille).» 
■  Vu l'hnporiance de l'ordre du jour, tous se 
feront un devoir d'être présents. 

Le Secrétaire : Oscar BLANDEL. 

N. B. — Le trésorier sera à la disposition des 
presseurs et presseuses chômant totalement, 
une heure avant la réunion générale, an même 
endroit, pour renseignements indispensables et 
inscriptions. O-  B- 

JEUDI 

SYNDICAT DES MEMRRES 
DE L'ENSEIGNEMENT LAÏQUE DU NORD 

11 est rappelé aux membres _ du Syndicat 
qu'une assemblée générale aura lieu le 27 jan- 
vier à ta Bourse dit Travail de Lille, i'86 fois, 
rue de Paris, à à heures, el qu'ils «ont ins- 
tamment priés d'y assister en aussi grand 
nombre que possible, en raison de l'impor- 
tance de  l'ordre du jour. 

Il importe qu'ils prouvent, par leur présence, 
que le Syndicat est vivant et prospère, en dé- 
pit des attaques conjuguées dont il est l'objet 
de divers côtes. 

Le Secrétaire: F. CARRIN. 

COMITE D'ENTENTE DU NORD 
Aiu cours d'une réunion ternie le 23 janvier à 

Lille/ le btarwm provisoire dit comijtë d'entente 
a été ainsi consttéué: secréteàre. Adolphe Oe 
Muiymsk, rue Jea^-Jaooxies-RouseeatL, à Mons- 
eri-Barœul ; séorétaire-ad.joint, Leleu Gaston. rus 
da Lille à -Roi*5hi»; trésorier, ' Hentgès Joseph 
rue SN*d-i-Oacnôt, à HeUemmes. trésorJer-adjoi'nt, 
Hentgès Henri -, rue Sacti-Caiviot. à llellemmes. 

Les groupes constitués de Jeunesses adhé- 
rents a la 3e Intern&tionele, sont imviilés à 
oc-inmand'sr leurs cartes et tnnbres eu; camarale 
Hentgès Joseph. _. 

Prix de la carte : 0 fr. 75. — Prix ..du timbre : 
0 fr 75. — Toutes les commandes sont payables 
d'evan£e. 

CONGRES DEPARTEMENTAL. — Un congrès 
dépertc-meoilal euna. lieu te dimanche 20 ma*s 
(le lieu en sera spécifié ultérieuremeriiy. A 1 ordre 
du jour figwrent : 1. Nomftr.ntion définitive qu. 
bureau ; 2. Action des Jeunesses communistas 
dans le Nord ; 3. Election de la commission ad- 
miniHt.rai.ive ; 4. Electào» de la< commission d© 
propegande. 

CONGRES NATIONAL". — Voici l'ordre du 
jour do congrès *nationai qui se tiendra les 27 
et 28 mers prochain à Paris: 

1 Rapport merat dm. comité watfonaî; 2. 
Elabora.Uon des ste.tnts de lai Fêdéraition< ; 3. 
L*Avant-garde ; 4. Programme d'action ; S. 
Election TomplenrenAaire ; 6. La propagainde ; 
7 Nomination dXme convrâssiott do cosiftrole 
finançai- ; 8.  Questions dnrerses. 

La première réunion a été surtout consacrée 
à 1» constitution des groupes. Nous comptons 
absolument sur le dévouement de tous pour 
poursuivre notre couvre. Pour toute la corres- 
pondance adiminisitra*i!ve om d'ordre. 1 adresser 
au secrétaire provisoire. 

An prochain congrès dm 80 mars, les votes 
successifs se feront de cette façon'; une voix 
par groupe. '      ,    ...    , 

En conséquence, les groupes sont Invités a 
adresser sitôt que possible au secrétaire pro- 
visoire du comité d'entente: 1. Rapport moral; 
2 Noms et prénoms des candidats pour la C. A. 
et lai commission de propagande ; 3. Noms, pre- 
ïIOTOS, adresses et âge des membres du groupe; 
4. Nom et prénoms du délégué au congrès du 
20 mars. 

Nous comptons sur la bonne volonté et VBsprit 
de discipline de tous pour upus edresser ces 
renseignements   indispensable^   sans   rward. 

LE   SECRETARIAT* 

1.S0- 

• HAZEBROUOK. 24 jan=vler • 
-  «ea-frloe» «le benirepeeant-SjOO kilo.?, vendus de 
17 à' t8.50 le kilo. — 1.075 .kilos de beurre en pièces 
vendus de 16.50 à 18 fr. le kilo. — 9.025 œnfs...ven 
dus de 15 ^ 13 fr. les 9S 

Pommes de terre. 900 kilos, à 0.45. 
VOLAIIX«S. - Poulets. 910 te**??- **ndus; d? 

18 à 20 *r. la, pièca-^- Pouftes. 56 plecas, vendues 
de 18 à 21 tr ia pièce. — l*plns. HW Places, ven- 
dues de 15 a 23 fr. la pièce. 

MAUlEUOe, 22 ianvier : 
Beurre. 19 fr le kilo. — MargaTine. 7,&o a 8 fr. 

le kilo..— efculs. 0 75 a 0,8q la pièce, — Camembert 
2.20 a 2.75 la boite. — Fromage blanc, l.so le Hta-ç . 
pressé. 1.50 le Kilo. — Boulettes, cuites. 1.50 la 
pièce — Fromaae de Maroilles. 7 à S fr, la hri 
que, — Pommes de terre, 0,16 à. «J.TO le kilo. -- Ka- 
vets. 0^0 le kUo. — Oi«non». 1,25 le kilo. — Aul*. 
4,50 le chapelet. — Haricots. i,2& Je litre. —, pois 
ronds. 1,2 5la pinte. — Poireaux. 1.50 à 2 fr. la bot- 
te, «s Choux verts. QJ1Q $ 1.3& la pièce, - Salades : 
endives, scaroles. 0, 90a 1 fr. pièce. — CMcons. 
2 50 à 3 fr. le kilo — Pissenlits, l.sîr la portion — 
Salade de blé. 1,50 la portion. — N'ois D fr. le 
kilo. — Oranges. 0,40 4 0.50 nièce. — Pommes au 
couteau, 2,50 i 3 tr. l« k0o. — Peules. 22 à .25 ir. 
pièce. r Poulet». 05 lr_ la elèce. r Canards. 16 a 
13 fr- Dlèce. — Dindes. 50 à 60 f T. la pièce. — Oies. 
40 à 4ô fr la pièce. — Pigeons, 20 à 22 f r. la cou- 
pla, -^Pigeonneaux, 16 à 18 fr. la cmiole - î^a- 
pmt   18 à 22 tr. la pièce ; «oBiPçhés. fjtr   le ktt». 
— Poisson*. « à 8 fr, - ajoufea. t fr. le kilo. 

SA1NT-AMAN0, 21 janvier : 
pommas de terre. 0.35, — Carottes, 0 25. — Na- 

vet» 0,25 — Haricots, O.80 le litre. — Choux iyert. 
0,40 p'ècè. — Dtgnons. 0,80 le kilo. — Riz, 1.30 et 
1 so. — «uere e» morceaux. 3,60. — Suore cristal- 
lisé    3,75 

Beurre.' 9,50 la livre. — Lait pur. 0.90 le litre. — 
Lait écrémé 0.30 — Œufs frais. 0,50 pièce. — 
Chocolat, 7 fr le kilo. — Huile de table. 5,40 le 
litre. — Vinaigre, 1.40. — Lait condensé^ 2 fr. la 
boite — Café grulé, 8 fr. le kilo. — Macaroni, 
i, tr, __ Sf,i 0.45. — Poivre. 15.20. -«r. «arvon. 3,80. — 
Margarine, 8 fr. ^_ , 

Camembeirt, -2 fr. — Gruyère. 18 fr. le kilo. — 
Hollande. 13 fr. m» MaroUle. 7 fr. la «deee. — BQ. 
quefort,  17  fr.  le kilo. . 

Vin routre. 1,35 le litre. — Vin bUn». 1J0. 
Bœuf. 1rs qualité. 16 fr. 1 9e, 9 fr, : 3e. 7 fr. — 

Veau. 15. 13. 10 fr. — Mouton, 15. 13, 10 fr.. — 
porc, 13, 12. 7 fr. 

poulets. 38 fr. la eot»ple. — Canards. 1» a 19 fr. 
Maquereau, 7 f*. — Merlan. 6,W: — Rougev 6 fr. 

— Carlet. 5 fr. _      ,      -„ , „ 
Pétrole. 1.70. — Charbon, 12 a I3.6B les 100 kilos. 
Blé. 100 fr. les cent kilos. — Awjine   87. — orge. 

90  — Paille d'avoine. 10 fr. t de blé. 15.fr. -r- Four, 
rage luzerne. 15 fr. — Foin naturel. 20 fjV ^^^_ 

Essence  auto.  2.95  le litre,   -i  Alcool  à  brûler. 
3 fr.  60. \ _*- 

LE CHANGE 

Cours de clôture a Paris, le 24 Janvier : 
«nr Londres. 52.6» 1/2 r Nev^ï&rk. >3.95 1/2; Allei 

niacne 23 1/2; Betalaue. 104 1/2; Danemark. 277; 
SSSgne 1» ; PttSSdc. «4 ; Hollande. 463-. Italie. 
r-0 ÏS- Norvège, 2S7 1/4; Roumanie. 19 1/4; Suéde. 
303-. suisse. «11/9; Vlennek 3 i/«i Lonores chè- 
que.  52.50. 

MOUVEMENT DU POET DE DUNKERQUE 
Période du 16 an 22 Janvier et comparaison, 

avec  te  période précédente s 
Entrées : 36 navires centre 38. 
Sorties : 90.732 tonnes contre 76.714. dont char- 

charge contre* 19. 
'Arrérage» - 90 732 tonnes «ontre 76.714, dont char- 

bon  18.489 tonnes et céréales 7.180  tonnes. 
Exportation : Pour les ports algériens et tuni- 

siens s.ieo tonnes et -pour aes ports étrangers et 
colMiiaux.  10734.  Au  iota»   :   18.834 tonnes  contre 
2 ■▼aroatlothV-î '4«.390 tonnes contre 42.749. dont. 
»,. ,<««* serrées. *i.99s . par navigation- fluviale. 
3.266;   par   cabotage.   16.669.   et  par   camionnage. 

Moyenne  journalière de wagons  expédiés  s 450 
C<Enecflh'Drament • 189.923 tonnes contre 181.059, 
dont sur ler-ttyplerns 31.986; dans les hangars, 
61 81 s : dans les parcs de stockage. 1.450 et SUT les 
ibéWndres. 88.367. De plus. U y a dan» les magasins 
■publics. 30.419 tonnes et. dans les magasins, prrvés. 
6.155 -toanes. 

Stocks de cliarbon : 105.959 tonnes contre 103.900 
dont 8?;367 sur péniches inumobilisées. 

Dockers employés : moyenne par jour. 1.941 con- 

tre 1.303. HAVI0ATI«M   rtUVIALB 

Pênlr.heî chargées :  332 contre 395. 
Péniches expédiées -. 12 contre 13     ■       « 
Pémicbes en   attente   :  258 contre 2a9. 
Entrées par les canaux  : 9.967 tonnes marchai^ 

diess   diverses;   Sorties  par   les   canaux;   t 
tonnes. ^ 

POUR MA TANTE SANS RESSOURCES L. F. R. 
-« 1 No», v <*. ^0» — 3. Non. — 4. Oui (80O 
francs par ank si vous ctes trancaise et non nvs- 
oritB au r61e de l'Unpti général rur le revenu. 
Fa't-s établir un dossier à la' Mairie. „„ 

liS ANCIEN- PÛtf/U QUI NE OOBE PAS LES 
NOUVEAUX RICHES. V. B. — Vou» ebtiendrez dif- 
ficiU'iaont satisfaction Si vous n'avez pas d'en- 
fants. Adressez d'ailleurs une réclamation au 
souaypréfet. 

Âw JUPON COURT 132-1. — Si le jugement était 
intervenu avant le .1er août 1914. il serait possible 
d-edi lever une nouvelle expédition au greffe du 
tribunal. Revoyez votre avoué pour lui demander 
exactement  où   en tétan . rafralne,   

UN QUI N15 VOUDRAIT PAIT VOIR LES E><- 
K.\NTS SUR LE PAYE. — C'est impossibic, L'en- 
tant no  peut au» çanaerver le nom  qu'il porte. 

J'AIME MA POULETTE No 9.1920, — Adressez 
pne nouvelle réclamation au sous-prélqt en rap- 
pelant la oate de vo« différentes demautlee et. si 
possMile, le numéro de votre ancien cenjûcat d-'au- 

*nie"lCOMPAGXlE DÉ PL'REE. C. B. N» 5 D. — 
crest u?i arrangemetit qui doit être conclu entre 
r«» héritiers et vaus--BiôjB?. Vous nç pourriez d'ail- 
leurs Tes coctraintixe à accepter, si la combinaison 
ne  leur «ourlait  pan. 
. NH>iETTK «t R4>îTINTIN. F. P. — 81 le brasseur 
n'a p»# réclamé -la prorosation légale, par mi- 
nistère d'huissier, avant le 24 ianvier 1920. il est 
forclos.Vous pouvez dans ce cas lui signifier congé. 

FBANCOI* S'B»ÎJ*U1E. — Vous pouvez, malgré 
votre âge, être reversé dans le service auxiliaire 
si votre  utiit  s'est  améliore. 

LA J1ERHIE 
maltriaée par le B»»DGTOB, disparaît complète- 
ment. G. PAUUAT, Spéc, 64, beulev. Carnot. 
T. le» merc. • à 4. Demandr pass. Nord et P.-de,C. 

J'AI MATÏGE MA TATWINE SANS BEURRE N° 
Jli. —. 1. Le vnbunal de* dommages de guerre 
compétent pour votre canton s-iege à Lille, — 2. 
Cela dépend de la nature des pertes éprouvées 
par vous •  le tribunal statuera. 

LE   LOUP  DUJMOULIN  B.  B. ,—  Non. , 
J-ADORE MON CHIEN MEDCi(R..— 1. Oui, Jus. 

au'à la majorité des enfants. — 2. Oui. puisque 
vous  testerez   française. ' 

EMILE VEUT SAVOIR N» 5. — Adressez-vou» a 
(l*uxj£K>rte -quetie maison de banane, lors de l'en- 
caissement de vos coupons. — La plupart des 
bananes procèdent gratuitement  a  ces recherches. 

RINTINTIN N» loO — Oui. car le temps passé 
dans la position de" réforme temporaire compte 
comme   service   actif. 

UNE FAMILLE SKCESSITEUSE 54. — Il ne Peut 
*tre question de d?oit Chaiiue année. 90 ptiimes 
de 25.000 francs chacune, provenant des ravmus 
de la donation Cognacq sont réparties par l'Aca- 
démie française entre *e3 familles les plus inté- 
ressantes et ayant au moins Bcaf enfants vivants. 
Les demandes doivent être adressées au secrétau-e 
ïwepeine* de rineUtut,  23   auai  Conti.  Pajris. 

UN TRINGLOT MAL HABfLLE 99. — 1. Non car 
vous n'êtes pa.s considéré comme locata re. — 2. 
Oui  Jusqu'à ce  que vous receviez congé. 

Air^oi^ 
QUI  VEUT SAVOIB K» 9>V— << 

demande an  Ministre »•*»»«»»- 
servloe   des   sépultures   militaires.   U,   avenue^  
wendai. a Pajrw, — «. Vous troarerex des fqnBori- 
le*. *>it à la Mftnte. «eit i. la. PMMWIMa —•». 
Les frala atteuidradenl unfe somme eq«wi«Knan*e» 
en raison de la nécessité, du transport par route> 
sur tout le territoire français. — t. Tous les frai» 
sont à la charge de l'Etat, lorsqartme demande d» 
transport à titr* gratuit a et* adressée au Minis- 
tre des pension»' 

OPPRESSIONS. SUFPCCATtOHS    --■-. 
8csve^ueoatnr«r»m««n roms.ss^cviJ'S' 

Demandez le J^auiief 

FRUNEAU 
■-» 

UN JOUR SANS PAIN XX  PAS DE BEURRE 19. 
V   '  1   Non.  vous n'avez droit a aucune tndam- 
njté — 9 Pour obtenir le transport •gratuit, il 
aurait faliu attendre:-*—' 3. Vous n'avez pas droit 
aux avantages réservés anx ouvriers français. — 
4 Vou« pouvez cenendant obtenir une rente corres- 
pondant à vos versements. Eciivez au directeur de 
la Cà'sse autonome. 26. me Vavin. A Paris. — &. 
Aucune  décision  n'est  encor«  intervenue. 

EN ATTENDANT LA CHANCÇ DE GAGNER N« 
j9 _ Non. si vous n'*vez jajDaais fait constater w* 
trê   blessure   antérieurement   à   lst'J, 

-*« 

Le CREDIT 00 HORS 
est officiellement désigne par les 

Mines de Lens 
FCUH RECEVOIR LES SaUSCRlPTlOttS I 

TAugmentation de Capital 
Le paiement du coupon N" 38, y est 

ellcctuê sans {rais à présentation. 

BOURSE DE LILLE 
DU  24  JANVIER   «21 

CHARBONNAGES  { Coars 
precéd. 

Conra' 
du Jour 

Albl (action  100 t. p) ..,-- 
»   (part   de   fondateur)..........p. 

Anlche  (action 500 t.  p.) '.  
anzia  lie l/ioo   «le denier)  
Béthune (Bully-Grenay)   (part)  

— (cinquantième  de  part)  
Blanzy (action  100 t.  p.)........   p 
tiruay (action) «  

(dixième)   -  
Car vin  (action  2 00 t.  p.)....—...-.,.., 
C larepce (action 250 t. p.)   
Courrières (action 100 t. p.)...... — 
Crespin-NCrd. émis. I905f tit. verts 
Douchy (action *u0 t. p.)....  
Dourges  ■■•.......^......M 
Escarpelle (action loo t. p.) ■ 
Ferfay  (action 123. ■»»   p.) «.-....  
Lens   (action)    u.............^ 

— (dixième)  
Uévtn idtxiènse)    ^ .......... 
.    —       (trois centième) -■ 
Llgay-lez-AJre (action 500 t. p.) „.. 
Maries 30 % (part d'ingénieur)........ 

— 70 %   (Société  RaloheauxJ  
-^    70 %   (vingtième)    — 

Meurchin (action 100 t. p.). >  
Nord d'AUils (acUon 200 t. p.)  
Ostricourt  (action 50 t.  p.) *  
Tûivencelles (Soc. ano.) act. 500 t. p., 
Vendlu-iez-Béthuae (act. de jooiss.) 
Vicolgne «t Nœux (action)  

— (dixième)   ............ 

446 
0J5 
905 

1119 
«XXI 

20(5 
tUTâ 
^310 

259 .. 
575 -. 
409 .. 

1715 .. 
|   175 .. 

...11125 .. 
500 .. 

530 .. 
1232 .. 

131 .. 
3500 .. 

ISS .. 
132L .. 
4080 .. 
7490 .. 

366 .. 
1730 .. 

93 .. 
630 .. 

1000 .. 
375 

2558 
260 

451 .. 
934 .. 
907 .. 

-!ltû6 .. 
.9820 .. 
-!  207 .. 
,!i:i78 .. 
.12500 .. 

2fiû50 
(Î75 .. 
410 .. 

1720 .. 
183 .. 

1125 .. 
499..-. 
S99 .. 
530 .. 

1280 .. 
134 .. 

3530 .. 
123 .. 

1321 .. 
4080 .. 
7350 .. 

365 • m 
1780 .. 

. 630 

. 959 

.1 361 

.12545 

.'  255 

VALEURS PETROUFÊRES 
Cours t   Couru 

preced. Idu Joui 

3.286 

Bulletin Commercial 
MARCHÉS DE LA REGMH* 

IA  MADELEINE,  21  janvier :     f 

Beurre 'il à 19.50 le kilo. — Margarine. 7 à 7.50. 
— Œufs! 0.70 a 0.75. — Poulet, 20 fr. — Poule, 
21 et 23 fr. — Pigeons. 21 a 93 fr. la couple. — 
Camembert. 2 à 2.90 la botte. — Gruyère, 1.75. -7 
Roquefort. 1.90. — Chester. 1.50..— Hollande. 1*0 a 
2,10 — Brie. 1.60 le quart. — tait condensé. 2.10 
la boite — Vieux fromage, 9.4# le auart. — Sain- 
doux. O,80 le quart. — Harengs. 0,^0 a 0,40. — 
Raies 2.50 la livré. — Plie, 9.50 la livre. — Rou- 
get 9.50 le kilo — Pain d*pices. 4.S0 à 5.25 le 
kilo. — Pain d'amande. S fr. le kilo. — Chicorée. 
1.80 — Pruneaux. 3,50 la livre. — Artichauts. 0.60 
pièce — Citrouille. O.S0 le "kilo. — Mawana; 4. tr. 
le kilo. — Pommes de terre. 0,35 et 0.40 le kilo. — 
pommes. 1.50 le kilo. —Navets et carottes. o.2o 
lo kilo. — Oignons. 0,85 te kilo. — Poireaux. 0.60 a 
1,75 la botte. — Cervelle de boeuf, 3 fr. — Tête de 
■veau. 5 fr. le kilo. — Tète de mouton. 4.50 la livre. 
— Pieds de. wau, 2 fr. — Cœtir de bœuf. 4 fr. la 
jj„re _ Foie de veau, .6 fr. — Faux-filet. 5 fr. ia 
livre. — Lard du pays, i ir. le kUo. — Jambon. 

L'ESDUSTEIE  DU SUCRE 
RENAIT DANS UB NORD 

Ea Maison G. de Guillehon et ÇJe. marque G de 
G iàtowue à Boistraucourt, dont la production 
moyenne était de 22.000 sacs,' a été remise en mar- 
che cette année et sa production probable sera de 
25 à 30.000 sacs. „,     _  '  

La Maison Pagnler-RIsbourg et Cie. marque P- 
R «atorique à Caudry, qu,l produisait en moyenne 
45 000 sacs, sera reconstruite cette année et fonc- 
tionnera poor la prochaine récolte. ,.„.„.,» 

La Maison J. Millet et Cie.* à Bauteux; fabrique 
a Masnlères. fonctionne.  _^,_ 

La Sucrerie de Qiévy. société anonyme, marque 
S. Q.. fouetibnnera probablement au-mois d octo- 
l>Te * "a 

Lés sucreries qui suivent feront reconstruites a 
une époque qu'il est encore bien difficile de fixer- 

La Sucrerie Centrale de ©ambrai, a Escaudcéu- 
*res (la production était environ d« 250.000 sacs) ; 
La Sucrerie d'Inéhy. société anonyme, marque 
il I Cproduction moyenne était de 18.000 sacs) • La 
Maison Charles Delloye, à■ l*ny : £?* Sta«i«e 
unents Industriels et Agricoles Jules Hé,l°tc

à,i?^,t 
les-s'ur-Escewt : Suewrte et O stillem de Solesmes . 
L*i Maison Meila-Demontiez et Cie (10.000 sacs! ; lrfi 
société anonyme de la Sucrerie de Masny (25.000 

La Maison Barro>Brame et 81». marque OB.B, 
fabrique à Marquillles. dont la.groductton ,ouitia- 
lière était de 350.000 sacs, a fonctionné en dis- 
tillerie   et  sa  production  atteindra   environ   8.000 

^La." Maison Victor Dujardiû et fils, maraue V D.. 
fabrique à Seclin, dont la fabrication était d en- 
viron   60 000   sacs,   fonctionnera   cette   année. 

La Maison F. Béghin. marque F. B.. fabrique à 
Thumerles dont ia production moyenne était de 
175 000  sacs,  fonctionnera an   mois  d octobre. 

La Maison Ed. Lcfart et fils, fabrique à Bauvin. 
en en liquidation et aucune décision na été prise 
pour  l'a  reconstruction do Ses usines  entièrement 

L» Maison J. et P. Delloye, marque Abscon. fa- 
brique à Abscon. qui fabriquait en moyenne 45.ono 
eacs. fonctionne et produira  probablement  eo.ooo 
S^La Maison d'Aussy et Cie. fabrique * Artres. qui 
r-roduisa.it environ 40.00» «acs. fonctionnera proba- 
blement en  octobre. . ... 

Quant aux usines suivantes, elles seront égale- 
ment reconstruites, mais a eue date encore laeer- 

^La* Maf?on Delloye et Cie (16.000 sacs) : La. Mai- 
son A Strot-Maliez. à Denain ( 10 000 sacs) ; La- 
Maison Charles Boncliart et Cie. à Lecelles. a Ven 
du ses terrains et bâtiments : La Maison Cétestm 
Fawille. à Neuville-sui-Escaut (l&.ooo sacs).' na 
travaillera plus, ni en sucrerie ni UiatiUerie, 

MA SOUPE' EST BRULEE M. L. M. N» 32—1. 
Non si vous avez soin de demander immédiate- 
ment la piorogation. Voye* i>our ce4a un hunier. 
— « Vous êtes exonérée du paiement de la. tota- 
lité de votre loyer jnsqu-au 24 août i&âo. Mais 
vous devez payer depuis cette oate.. — 3. Non. 
l'Etat ne verse au propriétaire qu une indem- 
nité  représentant  la moitié  des  loyers, non   per- 
CULAPP^î1TE1NA^A'rD'AMERIQUE 22- --'»»*«« 
de payer plus de 18 francs. La propriétaire ne 
r5urPray mettre sa menace à f»«^« ^^V^S appellera peut-être devant Je président de la 
commission  aa-bitrale  qui   refusera  sans  doute   de 

^^QDT NE^IAIT PAS. D. E. 3. L. - L'Indem- 
nité de dommages de- guerre de*ra être Pa^tasee 

également entre votre femme et vous-même. Il 
fa^drï signaler votre situation spéciale lorsque 
vous serez appelé à la commission cantonale 

UN CANARI» - La moitié du mobiler appartient 
à reniait epart de son père) -. l'autre moitié sera 
nartairée également entre l'enfant et vous. En 
soaime l'enfant recueiUera les trois quarts et vous 
un quart de l'actif  à  partager. 

Bordeni (action 500 t. p) ...... 
— (part  de   fondateur)  

Busténari  (Société des Pétroles de 
(action   500  t.  p.)   P. 
»      »   (part   de  fondateur)  p. 

Dabrowa (action  500 t.  p.)  
— (part de fondateur)  

Financière des  Pétroles   
Franco-Polonaise » 
Grabownika (acUon 500 t. p.) -_./ 

- — (part de fondateurj  
Karpa thés  
Omnium   de  P. d. N. (act. 500 t. p.) p. 

■•      (part   de   fondateur)....   p 
Pôlana (acîion 500 t. p.)  

— (port  de   fondateur) «.... 
Potok (action 500. .t p.)  
SylXi^-Plana .'....» 
Wanitowa (action 500 t. p.)  

-r ipart de fondateur)  
Zcigorz    (S. d. P. de) (act.500 t.p.)   p. 

» (part de fondateur)-.,» P- 

METALLURGIQTJES 
ET VALEURS DIVERSES 

Eta%l.   E.   Feuillette .(act. 1001. p.) p 
Const. et Tr. pub. d'Arras (aot. CôO 

t. p.) (n? 2001  à 32000)   p 
Dcua.ni et Auzin (action 500 t- i>.)-- 
EtabUssements Arbei (act. 500 t.- p.). 
Fives-LUle (action  5W t.   p.)  
C ind. de Mat«rde tr. (act. boo t.p.).. 

in<n   2^001   à   4U.O0O)  
Soc. Ind. C» Verrerie (act. 500 t. p.).. 
Etablisse. b'uUlmann (act. 35Q t. p.). 

Cours } Cours 
preced.[du Jour 
— » 

185 .. 

28Û .. 
157* .. 
722 .. 

1429 .. 

510 .. 
685 .. 
705 .. 

1564 .. 
723 .. 

1430 .. 

680 .. 
705 .. 

UN   LECTEUR   DU   «   RÉVEIL   »   N°  102.   —   Oui, 
l'w&auon:   a laquelle  se livre la principale loca- 
tag? ^ •îf/'œ^-alllenrs U senalt trop tard 
^ vt-fflS- M-AMAN °et BAPTISTE. - 1. «u- 
drait   mieux  recommencer   et   rappeler   la   préce- 

^^LAWMS: - i- Oui. en partie. - 2 oui. 
mais seulement si leur absence n'a pas duré plus 

^SVLVTANE' N'AIMERA JAMAIS ROGER.- Lau- 
torité miUtalre fait le né^ssaire. Ecrivez au pre- 
ssent du conseU d'ad^aEistration du regment 
dont  taisait  partie votre  mari en  demandant ou 

%N ANcfEN^POITJJ A TROIS POILS QUI VEUT 
SAVOIR —" Cent francs par an; mais les oistinc- 
Sâtts,   a" titre   postîsusoe.   ne   rapportent rien  aux 

^,7"T UN QUrATTENP TOUJOURS. - VOUS 
n'avez pas droit aux prwnes m*»5™}}*^^™"* 
n'avez pas accompli ls mois de .service effectif de- 
puis le Jour de votre passage dans la réserve 

Bourse irréguliére, en Charbonnages, IîS 
titres favoris ANZIN, ' BETHUNE peraent de» 
i>o.m1s.  IJB Marché de LENS se raffernvit. 

Beaucoup d'aii'aires suc les Pétroles qui ré- 
tror'raden.t a. peiii près to^tis. La FRANCO-POLO- 
NAISE  vivement   attaquée  tombe   à  2ao  et  l» 

paLes \l«àaiiiirgiqiLies. DENATN-AN2IN, ARBEL, 
MATERIEL DE TRANSPORT sont assez. mat» 
traitées. 

BANQUE ROBERT, fondée en 1S68, 
Lilie, 4, sue Nationale, au 1« étage. 

Médaille d'Or de l'Exposition Iaternalioaala 
de Lille. 

FEUILLETON DU  IXE\'EIL. T>U  KORD. — N° 5 

LiES DEUX 
GAMINES 

kHrand Ciné-Roman en 12 épisodes, 

De Louis FEUILLADE 
Adapté par Paul CARTOUX 

>-t      FILM   eAt)MONT~^ 

i _;; 
PREMIER EPISODE 

FLEUR DE PARIS 
— Mon enfant! 
Giae.tU» leva les y«ux. La Supérieure était 

loule en larriies. De tout son cœur, vite 
tmue et comme pour s'excuser de la plai- 
■anierïe qu'elle avait écrite sur le tableau 
Hoir, ut qui, croyait-elle, provoquait la tris- 
tesse de la Supérieure : 

— M» mère, lui dit-elle, je vous jure qwe 
Je ne le ic-rai plue l 

Et elle quitta sa place pour- aller effacer 
l'inscription. Sœur Véronique la laissa faire 
lin îustSRt, puis, la prenant dans ses bras, 
jaaalerneffement ; 

— Mon enfant, je voudrais vous parler 
frérieusemenl, vens êtes déjà grande, vous 
devez «folr beauetwp de courage» un iSâî- 
*e»ir... 
^^- r,îti mal.tieuii: ï s êcjrjift GisaUfi,   -f*^ 

V      ■ . 

i*- Oui, ma pauvre pelile, votre mamaa.Ja 

>— Maman? 
—• L'« Himalaya» a fait naufrage. 
Et Ta sœur détourna la tête pour que l'en- 

fant ne la vit pas sangloter. 
Ginette poussa un cri déchirant et tomba 

sur un banc, ne sachant que ipousser ce cri 
d'appel instinctif des petits .; «Maman l ma- 
■nan ! » 

A ce moment, une surveillante amenait 
Gabv qui, avant mèjne que de rien savoir, 
et voyant sa so?ur pleurer, s'était accro- 
chée aux bras de Ginette : 
 Votre pauvre mère est morte, répétait 

machinalement îa sœur supérieure, c'est 
votre parrain qui lo dit.. Allons, Ginette, 
soyez courageuse t 

Celait trop demander à ces fillettes dont 
rien ne pouvait apaiser la peine.. Chamber- 
tini qui avait apporté là triste nouvelle au 
rrensioilnsl, entra dans la classe. Lui aussi 
était sans défense contre cet injuste coup 
du sort. Il tendit à Ginette, qui n'y prenait 
p«s garde. T« Intransigeant » dans lequel 
on lisait en première page i 

i< Le nauTtfàgé de '.!«Himalaya» est con- 
» firme. L'« Himalaya », qui faisait route 
» pour le canal de Suez, vient de sauter 
» sur «ne eauiè et de sombrer corps et 
» biens «a j •, 

Ta «îrveiliante émit un mot d'espoir. 
— Aucun doute n'est plus permis, dit 

Chamberiin, la Compagnie transatlantique, 
à Marseille, où }e me suis rendu avant de 
venir ici, m'a confirmé la catastrophe. 

Dehors, «m enHKraait les chanA» des en- 

drame se passait entre les quatre milrs 
d'une classe où l'on ne connaissait généra- 
lement que des pelits chagrins. 

La sœur supérieure entraîna Ghambertin 
8À1 parloir, cependant que Ginette et Gaby 
se laissaient cenauire, perdues dans- leur 
désespoir, tomme dans la nuit. 

— Que va-ton faire de ces pauvres pe- 
tites 1 demanda sœur Véronique. 

— Je viens les chercher, expliqua Cham- 
hertin, mon devoir est dé les conduire à 
M. Bertal, leur grand-père, qu'elles ne con- 
naissent pas. .Je lui ai envoyé une dépêohe, 
il m'<a répondu qu'il les attendait. Je vous 
assure, ma sœur, que'je ne'les emmène 
pas d'ici sans un gros chagrin, car je né 
peux pas m'en charger moi-même, et je me 
demanda quelle existence les attend ! Nous 
avons un train dans une heure, ayez l'obli- 
geance de faire préparer leurs bagages 
pour que nous puissions nous en aller, sans 
retard. 

La sœur surveillante se chargea de ce 
soin.-. La Supérieure et Chambcrtin res- 
taient l'un devant l'autre, dans le silence 
que troublaient Seuls lés sanglots des en- 
fants, Naiveniei.il, parce qu'il le pensaifde 
toute son âme, Chembertin exprimait à la 
« mère » sa détresse de comédien que la vie 
promène dans tous tes-conta du monde. 

— Pourquoi, vous et mot, n'avons-nous 
pas d'enfants, ma sœur, nous qui tes au- 
rions tant «imés. 

Et la sœur, discrète, écoutait, les larmes 
aux yeux, ces propos mélancoliques, quand 

Parisiennes qui étaient (parties un jour dan» 
tes pleurs, vers un destin mystérieux^ 

LE  GRAND-PERE 

Chambeftin amenait les deux «mettes à 
Saint-Eons, dans les Alpes-Maritimes, où 
vivait» depuis des années, M^ Bertal, père 
de Lisette Fleury; 

C'était -un Homme bizarre, d'aspect peu 
aimable, au visage brûlé par le soleil, aux 
yeux durs, qu'éclairait parfois comme le 
sourire d'une bonté farouche. 

Depuis  le  jour où sa  fille avait  voulu 
faiire du théâtre, M. Bertal avait refusé de 
la revoir. U suivait de loin en loin, sur les 
journaux de Paris, la carrière d'-une 
qui lui semblait avoir déshonoré son nom, 
et il vivait dans sa demeure rustique avec 
sa nièce,  Blanche,  une tillette de 15 ans, 
son neveu René, un gamin de il ans, les 
deux enfants de son frère Joseph Bertal, 
qui avait été tué à la guerre et qui n'avaient 
plus de maman.  Il avait encore auprès de 
lui une bonne,  Joséphine, une jeune pay* 
sanne délurée qui mettait un peu de gaieté 
dans l'austère demeure, mais en réalité sa 
maison était dirigée par xme voisine, Mlle 
Bénazer, une vieille fille bigote, qui s'était 
introdutU» ehe* lui sous le prétexte de s'oc- 
cuper des enfants et des soins essentiels du 
ménage. 

M-  Berta!   avait   reçu îa veille un télé- 

tion, celte nouvelle l'émut profondément. 
Tout son passé lui était revenu à la mémoi- 
re, tous ses vieux souvenirs et toutes ses 
tendresses et le sentiment de sa solitude 
avivaient une douleur d'autant plus lourde, 
qu'il la voulait mpkis_n.pparenle. 

Au moment oô il avait reçu la triste dé- 
pêche, Mlle Bénazer était précisément en- 
trée dans son bureau, elle avaif parcouru 
le papier bleu, Duuffôrente, mais avait levé 
les. yeux au ciel, et n'avait trouvé dau/rc 
consolation que celte phrase  : 

— Il fa«t prier pour elle, M. Bertal, faites 

on vint annoncer h £hambertm que la voi-1 gramme qui l avait bouleversé, c était ee- 
ture qui devait tes conduire é IA gare, tes I lui de Chamberiin. qui lui annonçait la 
attendait. 11 prit les enfants par la main, 1 mort de sa fille LiseUe Fleary, dans le nau- 

fâ£U 3^1 S&g&m Ss» rSfifiSiVSaJfeSâ <* '» Û âdfeu à sceuE yéron.iquèj. eLvc^sl J&1& 1 bâte âft.riiHim.al#iâ«»«â^ iAJSÊft^âk, 

comme moi. 
, Après quoi, sachant que le grand-pere 

enfant avait exprimé son intention ^d'avoir auprès 
de lui les deux enfants, elle avait ajoute 
cette remarque fielleuse :■ 
-,*~ Si les fillettes, ressemblent à leur mère, 
mon pauvre monsieur, ivous n'éies pas au 
bou* -de vos peines, 

Mecllanceté bien inutile, au fond, car. 
M Bertal était bien décidé à garder auprès 
de lui ses petites-filles. Il n'avait plus qu'el- 
les pour lui rappeler sa vie d'autrefois, el 
les heures «heureuses qu'il avait vécues en- 
tre sa femme e| sa iille à laquelle U n'avait 
pas pu dira adieu. 

Ce jour-là. après avoir prévenu Blanche 
«t René qu'ils allaient avoir dans l'après- 
midi, deux compagnes, M. Bertal, au mo- 
ment où il pliait prendre a la table de la 
salle à manger, sa place coutumière, en- 
lendit chanter un merle dans son jardin. 
Sa nature fruste ne pouva.it concevoir qu'un 
oîse.au-3'.qc,ùi ejK litot^^Ii^ej^n^^soj^^ 

l sil à son neveu René-  Le gamin «était ea- 
cartouches de Ohasse- 

issa furtivement' 
et quand M.' 

Bertal voulut tirer, on n'entendit que de«fc 
bruits secs. Soupçonneux, M. 'Bertal regar- 
da l'enfant, cependant que Blanche, qui 
avait deviné la petite comédie, riait sous; 
cape. Mais, imperturbable, René déclara : 
 Regardez dans votre poche, mon oncle,, 

vous avez dû y mettre les cartouches âvahb 
d'entrer dans la salle. 

M. Bertal était-il aussi fâché qu'il le pa- 
raissait, de n'avoir pas tiré l'oisea» '«if- 
fleur ? En tous les cas, c'était pour lui, 
comme on dit, ce brutal désir del tuer d'a- 
bord^ la réflexion ensuite etr^atf1 fond, ua 
attendrissement de *bravê homme. > 

René et Blanche, après le repas, attendi- 
rent avec fimpalienêe de leur âgé, l'arrivée 
de leurs cousines. Comment étaient-elles* 
Elles venaient de Paris, s'entendraient-il» 
avec1 elles ? Autant de questions qu'ils aè 
posaient, anxieux.# Leur curiosité fut satis- 
faite avant le soir, car, vers 5 Heures, I* 
grille du jardin s'ouvrit, et Chamberttn en- 
tra dans la maison   suivi des. deux enfante 
vêtues de noir._ 

(A. suivre). 

Le 1« épisode sera'projeté a partir du 28 janviep 
a l'écran du CASINO, place, du Théâtre. Mlle. 
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